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« Rien de ce qui est humain ne m’est étranger »
Lutter contre les idées reçues et préconçues sur les migrants, tel est le but de l’intervention dans les établissements

scolaires de trois bénévoles de l’Atsi et d’un metteur en scène.

Le témoignage

Informer autrement et sensibiliser la jeunesse au sort peu enviable des migrants, c’est la démarche dans laquelle se sont engagés Marie-Odile

Laîné, Marie-Odile Goret et Jean Quinette en partant à la rencontre de collégiens, de lycéens ou d’étudiants, comme cela a été le cas, vendredi,

auprès des élèves des classes de 4e de l’établissement Hée-Fergant.

Ces trois bénévoles œuvrent au sein de l’Association de Solidarité avec Tous les Immigrés (ASTI) du Calvados, à Caen. Marie-Odile Laîné y

anime des ateliers socio-linguistiques et dans ce cadre elle a recueilli le récit de seize migrants. Seize parcours qu’elle a réunis dans un recueil

intitulé, Rien de ce qui est humain ne m’est étranger, paru en avril dernier à LSAA-éditions.

Seize témoignages de la vie de ces migrants, de jeunes femmes et de jeunes hommes, qui n’ont eu d’autre choix pour des raisons liées à la

guerre mais aussi pour des raisons politiques, sociales ou culturelles, de quitter leur pays et souvent aussi, leur famille.

En partenariat avec la Fondation de France, ces trois bénévoles interviennent depuis cette année au sein de quatre établissements scolaires,

dont le collège Hée-Fergant. Cette intervention s’inscrit dans le cadre des cours de français et de géographie. Ils ont fait des lectures à trois voix

des récits pour le moins glaçants du Soudanais Motassim, de l’Iranienne d’origine Afghane Soraya, de l’Angolais Luis, du Syrien Hamad et du

Marocain Abdel.

Des parcours du combattant

Ces parcours sont véritablement des parcours du combattant et c’est un euphémisme. « Ils mettent plusieurs années avant d’arriver en

Europe. Certains pensent qu’ils ont de l’argent. C’est faux. Lors de ces voyages, ils essaient de trouver du travail pour en gagner et

économiser jusqu’à ce qu’ils aient la somme nécessaire ». Exploités, pillés, violentés, humiliés, les témoignages sont édifiants sur leurs

conditions de vie.

Cette intervention faite, le relais sera assuré par Christophe Tostain, comédien, auteur et metteur en scène. Les élèves volontaires ayant envie

de faire du théâtre se retrouveront dans le cadre de deux séances de cinq heures, pour la construction d’un petit scénario sur ce qu’ils auront

retenu de ces récits. Une restitution d’une heure, précédée de deux heures de répétition, aura lieu le vendredi 22 novembre à 15 h, devant leurs

camarades, au collège.

Des lectures  à  trois  voix  des récits de migrants  ont  été  faites  par  Marie-Odile  Laîné,  Marie-Odile Goret  et  Jean

Quinette. - Crédit: Ouest-France


